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Elle le regardait se tenir là dans les coulisses, attendant patiemment d'être présenté. A première vue, Michael Emmerson paraissait normal, confiant et détendu. Mais Gloria le connaissait si bien. Elle était sa femme depuis vingt ans maintenant et elle pouvait voir ce que personne d'autre ne voyait.

Elle pensa percevoir une légère appréhension dans son attitude corporelle, tout comme la première fois qu'il lui avait demandé de sortir avec lui. Aujourd'hui encore elle se demandait pourquoi il l'avait alors poursuivie avec tant d'ardeur. Elle était une adolescente grande, maigre, aux cheveux rouges indisciplinés et avec un sens de la mode que l'on pouvait qualifier, pour rester gentil, d'excentrique. Des lunettes démesurées étaient posées maladroitement sur son visage fin comme deux cadres immenses autour de ses yeux gris et curieux. Sa soif de connaissance était souvent mal interprétée. Dans le jargon d'aujourd'hui, on la qualifierait de nerd ou, encore mieux, de geek. Mais lui avait vu en elle un quelque chose que personne d'autre n'avait su déceler. Même en la voyant suivre le beau gosse du lycée partout comme un petit chiot, Michael ne s'était pas découragé. Bien sûr, John, l'athlète star de l'école, la remarquait à peine. Ou alors juste pour lui faire sentir qu'elle le gênait, qu'elle le dérangeait, et la prendre pour cible de blagues cruelles. Comment avait-elle pu être aussi aveugle? Parce qu'elle l'avait vraiment été. C'est grâce à la détermination inébranlable de Michael qu'elle s'était finalement détournée de cette cause perdue.

Alors qu'elle sortait de ses rêveries, elle remarqua qu'une légère couche de sueur s'était formée sur le front de Michael et que son visage semblait fermé et tendu. Il fixait le vide, mais en pensant à quoi? L'affolement vint creuser dans son esprit comme une souris désespérée tentant frénétiquement de s'échapper. Elle réalisa soudain qu'elle voyait en fait de la peur sur le visage de Michael. Son désarroi s'épaissit comme un brouillard de plus en plus dense. Cela semblait inconcevable. La peur n'était certainement pas un sentiment qui venait souvent troubler Michael Emmerson.

Elle le connaissait bien assez pour ne pas le déranger quand il se concentrait si intensément. Quand ils ont commencé à sortir ensemble, elle a découvert en lui une personne très intense. Ses yeux bleus perçants démontreraient par la suite une force d'esprit qui était aussi souvent rassurante que perturbante. Cette capacité innée qu'il avait à toujours savoir ce qui devait être fait donnait même parfois des frissons. Quand il commença à construire son empire, il savait ce qu'il devait faire. Quand elle lui faisait des remarques sur ce don exceptionnel, il souriait simplement et marmonnait quelque chose au sujet d'un ange gardien ou d'un esprit qui le guidait, enfin quelque chose du genre. Elle pensait juste qu'il faisait preuve d'un excès de modestie. Il n'était pas du genre à dire que c'était simplement de la chance. Ce serait une réponse toute faite, trop superficielle, qui ne correspondait pas à son tempérament.

Il était de toute évidence très loin dans ses pensées maintenant. Mais, comme un enfant tirant sur la manche d'un adulte pour capter son attention, les questions persistaient. Que pensait-il ? Qu'est-ce qui l'ennuyait à ce point ? Et surtout, pourquoi ne le savait-elle pas ?

Être l'invité d'une émission télévisée ne le rendait pas nerveux. Il l'avait été bien des fois auparavant, réussissant à charmer animateur et audience à chaque occasion. Il dégageait une confiance en lui toute simple, sans menace, juste une certitude profonde qu'il avait le contrôle, qu'il avait raison. Son passé expliquait cette profonde assurance : millionnaire à vingt ans et membre du conseil d'administration de plusieurs grandes entreprises avant ses trente ans. Il avait toujours la bonne réponse. Il savait quelle action était à saisir, quelle société réussirait et quelle société tomberait. Il semblait avoir cette capacité étrange de toujours choisir le ticket gagnant. Et il avait bien profité de ce don toutes ces années.
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